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La lettre de Psycho-Somato-Généalogie (N° 88 – janvier 2026) 

 
Bonjour,  
 
Vieillir !  
Ah, quel mot ! La hantise de bien des personnes. Une fatalité pour beaucoup. Et pourtant il n’en 

est rien.  
La peur de vieillir est très fréquente. Elle survient le plus souvent avec l’âge. La première cause 

est la peur de mourir, conflit qui n’a pas été réglé parfois depuis l’enfance. En effet, plus on vieillit 
plus on approche de cette réalité incontournable et cela peut devenir de plus en plus angoissant. Elle 
est à l’origine de nombreux conflits et maladies. Certaines personnes envisagent même de parvenir 
à l’immortalité, et n’hésitent pas à se prêter à des programmes comme l’injection de cellules souches, 
ou futuristes tels que l’auto-clonage, la cryogénie. 

Ensuite vient la dévalorisation d’être moins performant physiquement et psychiquement. C’est le 
cas de la ménopause chez les femmes de la cinquantaine et à un moindre degré de l’andropause chez 
les hommes.  
Cela explique les douleurs ostéo-articulaires si nombreuses, arthroses variées dont les localisations 
dépendent des conflits correspondants1. Et aussi les troubles psychiques comme la maladie 
d’Alzheimer ou la maladie de Parkinson, deux pathologies en forte augmentation2.  

Sur le plan biologique, c’est bien évidemment la perte de la position de dominant du clan, lorsque 
le parent âgé a dû céder sa place à l’un de ses enfants.  
La ménopause biologique est le passage du témoin à des femmes plus jeunes pour la survie de 
l’espèce. Dans la vie animale, la « vieille » femelle ne sert plus à rien et doit être remplacée. Ce qui 
explique, en partie, que nombre d’hommes quittent leurs femmes pour des plus jeunes.  
Ou encore lors du passage à la retraite ou au chômage, la personne étant remplacée par une autre 
plus jeune.  
C’est malheureusement pour les humanimaux une cause de nombreux accidents cardio-vasculaires, 
sources de handicaps divers et variés, ce qui n’arrange pas la situation.  
C’est aussi, sur le plan animal biologique, la peur des agressions par un « prédateur », comme dans 
la nature où les plus faibles sont les plus vulnérables.  

 
1 Voir le livre Pathologies ostéo-articulaires et musculaires 
2 Voir le livre Pathologies neurologiques 

Chemin de Guérison 
Donner du sens à la vie 

 



2 
 

 

 

 

Sur le plan biologique, nous savons que toutes les cellules de l’organisme ont un taux de 
renouvellement propre à chacune. Toutes nos cellules sont renouvelées en sept à dix ans d’après des 
études récentes. Alors pourquoi ce vieillissement ? Tout simplement parce que les cellules en conflit-
maladie se renouvellent avec la même charge négative conflictuelle, alors que les cellules saines le 
font en cellules saines. Cela explique que toute maladie peut guérir (se réparer) à condition que le 
conflit soit résolu en totalité (Loi biologique du « tout ou rien »). 

En fait, le vieillissement n’existe pas, ce n’est qu’un chiffre sur un papier ! Ce n’est qu’un regard 
déformé de soi-même. Il existe des jeunes gens qui sont déjà « vieux » avant l’âge, et des personnes 
d’un âge certain qui restent jeunes.  
Contrairement à ce dit la médecine, nous n’avons pas « l’âge de nos artères », nous avons l’âge que 
nous avons dans la tête. Il convient de continuer à avoir des projets de vie active, pas seulement 
professionnelle, de rester motivés. 
L’objectif n’est pas de vivre vieux, mais de vieillir jeune !  

 
Restons optimistes, le chemin est long !  
 

Tous mes vœux pour la nouvelle année.  
 
Au sommaire :  
Éditorial 
Jodorowsky : Blague : « La moitié du pont »  
Psychosomatique : Les synchronicités  
L’éloge de la fuite – Henri Laborit (extraits)  

La bibliothèque de psychosomatique : Nouveau livre à paraître en 2026  
Vivons-nous dans une matrice ? Un physicien propose une expérience pour le prouver. 
Programme de Psycho-Généalogie  
Actualités / Infos 
 
 

Jodorowsky 
 

Une blague : « La moitié du pont » - Ne jamais renoncer !  
 
« Une femme s’apprête à traverser un pont payant. Au péage, elle donne un denier àl’employé. 

Celui-ci lui dit :  
- Vous vous trompez. Pour traverser le pont, cela coûte deux deniers. 
- Ne vous en faites pas, à la moitié du pont, je vais me jeter à l’eau. »  
 

« Au café, avant les conférences, certaines personnes viennent me demander des conseils. L’une 

d’entre elles m’a dit :  

- Avec tes conseils, en travaillant avec toi et avec d’autres, en faisant ceci et cela, j’ai réussi à 

progresser dans tel et tel domaine. J’ai même réussi à construire un foyer, à avoir des enfants… 

cependant, je ne suis pas heureuse.  

- Ah ? 

- Oui, j’ai tout réussi à l’extérieur mais pas à l’intérieur. Je suis désespérée.  

Je compare la personne qui m’a dit cela à la femme de l’histoire du pont. Elle est arrivée à la moitié 

du pont et elle veut sauter pour ne pas payer le prix.  

Elle ne veut pas payer le prix, c’est-à-dire qu’elle avance jusqu’à un certain point, puis elle se dit : 

« Tout ce que j’ai réussi est extérieur. » 



3 
 

 

 

 

Ce que je conçois, c’est que la réalité extérieure est aussi intérieure. Elle fait partie de nos rêves. 

Fondamentalement, tout ce qu’on fait à l’extérieur agit sur nos rêves.  

Pour le moment, je cherche le bonheur. Mais le bonheur n’est pas une chose que je dois acquérir. 

C’est une situation, un état, une sensation qui me pénètrera peu à peu sans que je la cherche.  

Jusqu’à la moitié du pont, j’ai commencé à ordonner les choses qui sont à l’extérieur et si je paie 

le prix, c’est-à-dire si je continue à traverser le pont, tout ce que j’ai construit à l’extérieur de moi va 

commencer à me revenir et à agir en moi. Pour cela, il faut que je paie de mon attention, de mon ego, 

de mon passé, que j’enterre beaucoup de choses : que je paie le prix. Sinon, je serai tout le temps en 

train de sauter à la moitié du pont. 

A cette personne qui m’a parlé de ses problèmes, j’ai dit : -En avant ! Paie le prix du pont et 
traverse-le ! On ne peut pas rester à la moitié et se suicider, c’est-à-dire tout abandonner, 
uniquement parce qu’il faut faire un effort de plus. » 

  

 

Un peu de psychosomatique.    
De plus en plus de preuves s’accumulent et nous confortent dans le sens que toute maladie est 

psychosomatique et qu’il ne peut plus être question de diviser le corps et l’esprit.  

 

Les synchronicités.  
Carl Gustav Jung a défini la synchronicité comme « la coïncidence dans le temps de deux ou 

plusieurs événements sans relation causale et ayant le même contenu significatif ».  

Ce qui veut dire clairement : certains événements dans l'univers se rassemblent dans des structures 

de signification, sans avoir recours au phénomène normal de cause à effet de la causalité.  

Ces phénomènes doivent donc transcender les lois normales de la science, car ils sont l'expression de 

mouvements bien plus profonds, qui incluent de façon inséparable, la matière et la signification.  

Dans un monde de causalité, il y a peu de place pour ces phénomènes, car dans ce monde, rien n'arrive 

qui n'ait une origine dans quelque cause. Il y aurait donc une impasse.  

Pourtant, la causalité et la synchronicité ne sont pas contradictoires, mais sont des perceptions duelles 

de la même réalité sous-jacente.  

Pour découvrir les bases de la synchronicité, il faut suivre un chemin autre que celui de la causalité, 

de la mécanique et du déterminisme.  

C’est énergétique, fractal, quantique.  
 

Quelques exemples permettant de mieux comprendre ce phénomène. 
1° Carl Gustav JUNG et le scarabée.  

Un jour, en consultation en Suisse, une patiente lui raconte un rêve dont l'histoire se passe en vieille 

Egypte. Un bruit survient à la fenêtre : c'est un scarabée, animal sacré des Egyptiens !  

Cela se passe en Suisse. Il n'y a normalement aucune chance que ce scarabée soit là.  
 

2° La carte de l'hôtel Ibis.  

Le jour du premier stage de psychobiologie que j'organise à Toulouse, la chambre 
réservée à l'hôtel « Ibis » est préparée par un garçon qui laisse sa carte. 
Il s'appelle C. Sabah et nous souhaite la bienvenue. Mon « professeur » de 
Psychobiologie avait été Claude Sabbah ! Merci Claude.  

3° Au Texas, un cyclone a ravagé un cimetière marin. Un cercueil va être emporté par les vagues 

et dériver du Golfe du Mexique pendant des semaines au gré des courants, pour s'échouer à 4000 km 

du départ sur l'île du Prince Edwards, où le mort était né.  

« Quand je mourrai, je voudrais être enterré chez moi », avait-il dit.  
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La probabilité, en termes de statistiques, que le cercueil échoue là est infime. La question est de savoir 

qui pilote le cercueil ?  

« Objets inanimés, avez-vous donc une âme qui parle… ».  
 

Cette histoire est tirée du livre de Jean Moisset : « ABC des coïncidences mystérieuses » (Ed. 

Granchet).  
 

Les synchronicités sont partout, il suffit d'être attentif en permanence pour ne pas se laisser leurrer.  

Lors de la crise de pneumopathie atypique (SRAS) en mars 2003, un médecin français est mort à 

l'hôpital de Hanoï au Vietnam. Son fils aurait voulu le faire rapatrier en France. Son père avait dit 

qu'il souhaitait « être enterré chez lui ». Il l'a bien été car il s'appelait N'Guyen !  
 

Tout ce que nous vivons n'a qu'un seul but, comprendre. Pour aller de l'avant, dans un monde où 

rien ne survient par hasard.  

 
 

« Mille futurs sont possibles, mille chemins peuvent se dessiner, mais aucun ne devrait jamais vous 
amener à renoncer à diffuser votre lumière. 
Ne vous laissez donc plus absorber, hypnotiser par les prévisions, ni par les discours alarmistes ou 
rassurants des uns et des autres qui se succèdent comme les vagues d’un océan tumultueux. Ce ne 
sont que des hypothèses, jamais des vérités absolues car lorsque vous choisissez de demeurer élevé, 
aimant et confiant, lorsque vos pensées restent pures et alignées, votre aura devient une forteresse 
lumineuse.  
Dans cet état de grâce, vous pourriez même traverser une zone de turbulences, vous tenir au cœur 
d'un tourbillon de peurs collectives et en émerger indemne, aussi serein et centré qu'avant d'y entrer. 
Votre Lumière, alors, est si intense, si vibrante, si dense et si impénétrable qu'aucune ombre, même 
la plus tenace, ne peut s'y accrocher.  
Tel un phare qui continue de briller imperturbablement au milieu de la nuit la plus sombre, vous 
demeurez stable, ancré dans votre vérité intérieure. À l’inverse, si vous vous laissez envelopper par 
la lourdeur ambiante qui pèse sur le monde, si vos pensées, vos paroles et vos émotions deviennent 
teintées de négativité, de ressentiment ou de peur alors votre aura se fragilise. Elle devient poreuse, 
ouverte, vulnérable. 
La seule prophétie digne de notre attention et de notre engagement, n'est pas un événement extérieur 
qui se déroulerait sur la scène du monde mais la vision claire de la libération de nos propres chaines 
afin d’honorer et d’incarner notre étincelle divine, cette parcelle d'infini qui a toujours été nôtre et 
qui attend simplement que nous nous en souvenions. » 

 

 
 

Henri Laborit – Éloge de la fuite (1976) 
 

Henri Laborit est un médecin, chirurgien, neurobiologiste, éthologue, 

eutonologue et philosophe. 
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« Le sens de la vie. 

Entre l’individu et l’espèce, il y a toujours eu les groupes sociaux, équivalents des formes 

imparfaites qui aux stades précédant l’apparition de l’Homme au cours de l’évolution, ont 

successivement tenté de dominer la niche écologique qui les avait vu naître. Mais la pression de 

nécessité a permis que s’établisse un certain équilibre entre elles, une certaine coopération même, qui 

a abouti aux équilibres écologiques précaires que nous découvrons. Avec l’Homme, la dominance 

meurtrière déborde le cadre interspécifique pour pénétrer dans le cadre intraspécifique, et il est la 

seule espèce à profiter du meurtre de ses contemporains. Si le sens de la vie de l’individu est bien de 

vivre, de maintenir sa structure, et si ce faisant il participe évidemment à la survie de l’espèce, cette 

finalité ne peut s’arrêter en chemin et trouver une synergie avec la survie d’un groupe social limité 

quel qu’il soit, même si un intérêt apparemment commun réunit les individus du groupe. On débouche 

sur le racisme, camouflé bien souvent sous l’aspect de ce qui paraît être un antiracisme d’autant plus 

dangereux qu’il profite alors de la mauvaise conscience des autres. Toutes les idées, idéologies, 

concepts, sentiments, automatismes culturels qui, animant un individu, l’arrêtent sur le chemin qui le 

mène à l’espèce et le sécurisent par une appartenance à un groupe social, relèvent de la préhistoire de 

l’espèce humaine. Et c’est généralement au nom de l’Histoire, d’une culture étriquée et dépassée par 

la course même de l’évolution, que l’on mobilise les individus et les pousse à l’assassinat 

intraspécifique.  

Le sens de la vie humaine n’est sans doute que l’accès à la connaissance du monde vivant sous 

laquelle celle du monde inanimé n’aboutit qu’à l’expression individuelle et sociale des dominances 

sous la couverture mensongère du discours. » 

[Nous voyons bien que depuis l’apparition de l’espèce humaine, les comportements n’ont guère 
évolué, et comme je le dis souvent, avec tout mon optimisme, il faudra encore des centaines de milliers 
d’années pour que l’Homme vivent dans l’Amour, la Conscience.]  

 

 

Sciences. 
 
Voici un article très intéressant.  
 

Vivons-nous dans une matrice ? Un physicien propose une expérience pour le 
prouver. 

L’hypothèse selon laquelle notre Univers ne serait qu’une vaste simulation numérique a 
longtemps été cantonnée aux œuvres de science-fiction ou aux débats philosophiques nocturnes. 
Pourtant, cette théorie vertigineuse quitte aujourd’hui le domaine de la spéculation pour entrer 
avec fracas dans celui de la physique expérimentale. Ce qui semblait être un scénario 
hollywoodien devient une question scientifique légitime grâce aux travaux de Melvin Vopson, 
physicien à l’Université de Portsmouth. Loin de se contenter d’hypothèses abstraites, ce 
chercheur a formalisé une nouvelle loi physique et propose désormais un protocole 
expérimental concret pour tester la texture même de notre réalité. Si son intuition se confirme, 
c’est toute notre compréhension de la matière et de l’existence qui s’en trouverait bouleversée.  

 
Les conséquences vertigineuses d’une telle découverte.  
Si l’expérience des photons infrarouges venait à valider la théorie de Vopson, les répercussions 

seraient un séisme pour l’humanité. Sur le plan scientifique, cela pourrait être la clé de voûte 

manquante pour unifier la physique. La gravité, cette force qui résiste encore à la quantification, 

pourrait être comprise non plus comme une courbure géométrique, mais comme un effet de la densité 

d’information. La mystérieuse matière noire, qui compose la majorité de la masse de l’Univers mais 

reste invisible, pourrait simplement être de l’information stockée à l’état pur. L’Univers serait 

littéralement fait de code et de mathématiques. 
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Sur un plan existentiel, la confirmation de la simulation validerait une forme de créationnisme 

technologique. Notre Univers aurait un créateur, ou du moins un programmeur. Cela pourrait apporter 

une réponse au paradoxe de Fermi (pourquoi ne voyons-nous aucune vie extraterrestre ?) : peut-être 

sommes-nous la seule simulation active dans ce dossier, ou les autres sont-elles sur des serveurs 

inaccessibles. Cela pose aussi la question vertigineuse de notre libre arbitre : nos choix sont-ils libres 

ou déterminés par un algorithme complexe ? Melvin Vopson reste cependant pragmatique. Découvrir 

que nous sommes dans une simulation ne rendrait pas nos vies moins réelles pour nous. La douleur, 

la joie et l’amour resteraient nos expériences sensibles. Mieux encore, comprendre le code source de 

l’Univers pourrait, à très long terme, nous permettre de le manipuler, ouvrant la porte à des 

technologies quasi divines, capables de modifier la matière ou les lois physiques à volonté.  

 

[C’est que je pressens depuis très longtemps. Les preuves s’accumulent que nous vivons dans un 
univers quantique. La vraie réalité est loin de celle que nous croyons vivre.]  

 

Lire l’article complet : https://amphisciences.ouest-france.fr/2025/12/vivons-nous-dans-une-
matrice-un-physicien-propose-une-experience-pour-le-prouver/  
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Bibliothèque de Psycho-Généalogie/Psychosomatique.  
 

Nouveau livre à paraître en 2026 
 

 
En finir avec la violence 

 
La violence existe depuis l’origine 

des espèces, qu’elles soient végétales 

ou animales, dans un seul but, la 

survie. Et elle fut transmise à la 

nouvelle espèce, appelée espèce 

humaine, il y a environ dix millions 

d’année. Pourquoi en serait-il 

autrement, tant les comportements ont 

si peu évolué chez les 

« humanimaux » que nous sommes 

encore ?  

La violence est-elle humaine ? Non ! 

Elle s’exerce à tous les niveaux, que 

ce soit dans les guerres « civiles » ou 

entre les pays, mais aussi à l’intérieur 

des clans et même des cellules 

familiales.  

Il faudra bien pourtant en finir 

avec cette violence destructrice. Il 

ne s’agit pas moins que de faire 

triompher l’Amour et la Liberté 

pour y parvenir.  

Je sais que le chemin sera long, 

quelques milliers d’années, voire 

plus ; il ne faut pourtant pas se 

décourager, et poursuivre ce 

« pèlerinage » comme l’ont fait 

tant d’autres depuis des siècles. 

 

 

 

 

 
 
     

 

 
La Psycho-Généalogie est un outil très performant pour obtenir des guérisons et du mieux-être. 

Afin de promouvoir cette approche holistique de la santé, le Centre Philaé vous propose de découvrir 

ou de faire découvrir à vos proches la Psycho-Généalogie par les livres du Dr Jean-Claude Fajeau.  

Faites une visite sur les sites.  

 

 
Jean-Claude Fajeau 

 
En finir avec 

la violence  
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Vous pouvez vous procurer les livres : 
Sur le site : https://www.centrephilae.com (Suisse et U. E. / Canada) 
Auprès de Karine Leuenberger à Combremont-le-Grand : 079 823 82 06 
Et dans les librairies (Suisse et France). 
Vous pouvez consulter la liste des livres et CD / DVD. 
Vous pouvez obtenir les enregistrements CD des conférences. 
Voir sur le site (bon de commande) : www.centrephilae.com 
 
      

Programme en Psychosomatique / Psycho-Généalogie.  

  
Formation à la Psycho-Somato-Généalogie. 

 
La Psycho-Somato-Généalogie est un art médical scientifique nécessitant un maximum de 

connaissances de bases (anatomiques, physiopathologiques, neurobiologiques, embryologiques, etc.). 

C’est d’une précision absolue dans les correspondances psychobiologiques.  

Cela ne veut pas dire que seuls les médecins sont compétents pour exercer cette discipline.  

L’analyse nécessite de la rigueur scientifique. C’est la première partie du chemin vers la guérison. 

Cela permet au malade de comprendre le sens du « mal-a-dit ». Mais cela ne suffit pas.  

Comme j’ai coutume de dire, la connaissance libère, et c’est l’Amour qui guérit.  

L’analyse biologique apporte la connaissance de la réelle raison de la maladie, et non pas de la raison 

apparente, raison officielle qui arrange tant de monde. Cela évite de se remettre en question soi-même 

en accusant autrui de ses problèmes, ou en rendant responsable de ses maladies les microbes, le froid, 

la chaleur, l’accident, etc.  

L’analyse permet souvent de trouver une solution pratique à un problème puisqu’il a permis de faire 

le lien entre la situation conflictuelle vécue avec son ressenti et la maladie. Pourtant cette solution 

pratique ne permet au mieux qu’une rémission de la maladie et non une guérison, n’en déplaise à 

certains.  

La maladie est une prison symbolique, avec un enferment plus ou moins long selon les maladies. 

Il convient pour guérir de se libérer, de sortir de cette prison en changeant de direction dès le début 

de l’enfermement, anticiper la sortie de la maladie-prison afin de ne pas y retourner, cela s’appelle 

des récidives ou des rechutes.  

Il est nécessaire d’aller plus loin dans l’exploration de l’inconscient personnel et généalogique de 

la personne.  

En psychosomatique, ce qui compte est de comprendre le double aspect de l’humain, ses 

composantes animale et humaine.  

Dans le symbolisme nous retrouvons toujours le double aspect : masculin et féminin. C’est la loi 
d’ambivalence, valable pour toute chose. Une partie centrifuge (le masculin) et une partie centripète 

(le féminin).  

Cette loi universelle d’ambivalence mérite une explication car elle s’applique à 100%, à tout être 

vivant et pour toute situation.  
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Pour toute chose il existe la chose et son contraire. Le positif et le négatif, le Yang et le Yin. Cela 

veut dire que toute situation positive peut se retourner et devenir négative. Comme par exemple une 

histoire d’amour qui en excès peut conduire à la jalousie, à la violence et au crime passionnel.  

Il en va de même, et on l’oublie trop souvent, pour une situation négative en apparence, et qui contient 

toujours du positif. C’est ce que l’on devrait toujours tenter de voir face à une situation désagréable : 

quel est l’aspect positif qui se cache derrière cette apparente négativité ? Cela peut sembler complexe, 

mais c’est tout le secret pour vivre heureux.  
 

Le programme de la formation à la psychosomatique et Psycho-Généalogie.  
Les ateliers de Psycho-Généalogie et psychosomatique sont ouverts à tous, malades, 

bien-portants, médecins, thérapeutes, …  
Je propose plusieurs formules :  

- des séances individuelles (ou petit groupe de 2-3 personnes) où nous analysons le 

dossier à travers l’histoire personnelle, l’histoire de naissance et l’arbre généalogique, 
et parallèlement la théorie complète des lois de psycho-somato-généalogie. La durée 

est d’une demi-journée et le rythme à déterminer après chaque séance.  
Atelier en Visio-formation (Skype ou Zoom) 
Tarif : 200.-chf / 170€ la demi-journée (adapté selon les revenus) 
 

- des ateliers par petits groupes de 4 à 5 personnes : une demi-journée tous les 
quinze jours. La formation comporte environ 12 sessions. 

Atelier en Visio-formation (WhatsApp, Skype, Zoom)  

Tarif : 200.- chf / 170€ la demi-journée  
 

Les tarifs groupes sont particulièrement attractifs pour ouvrir largement l’accès 

à la Psycho-Généalogie et psychosomatique au plus grand nombre. 
Les personnes intéressées en difficultés financières peuvent bénéficier de tarifs 

adaptés. 
Si vous êtes intéressé(e)s, contactez-moi (+41-78 758 57 49) 
 

- En présentiel, les ateliers sont organisés à partir de 8 personnes en formules de 

week-end. La formation comporte six sessions.  
Tarif : 400.- chf / 340€  
 

Le contenu complet de la formation peut vous être adressé sur demande. 
 

Toute personne inscrite à la formation prépare un dossier personnel à remettre à 

Jean-Claude dès le début.  
 

Conférences  
Combremont-le-Grand (VD) – Chemin de la Majaire 2  

Jeudi 5 février 2026 à 19h30 
Thème : « Les mémoires cellulaires / conflits d’identité » 
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Renseignements et inscriptions : Karine Leuenberger - Tél. : 079 823 82 06 
          Jean-Claude Fajeau – Tél. : 078 758 57 49  

 

Delémont – Herbages 9  

Vendredi 6 février 2026 à 19h 
Thème : « Les mémoires cellulaires / conflits d’identité » 
Renseignements et inscriptions : Elisa Giger - Tél. : 078 853 15 16 

      Jean-Claude Fajeau – Tél. : 078 758 57  
 

Jean-Claude Fajeau sera présent au salon Santé & Bien-Être à 
Martigny pour animer deux conférences de Psycho-Généalogie  

Le samedi 7 mars 2026 à 17h - Thème : « Déprogrammation des 
conflits liés à l’histoire généalogique » (Salle Batiaz - CERM 1) 

Le dimanche 8 mars 2026 à 13h30 – Thème : « Déprogrammation 
des conflits liés à l’histoire de naissance / Loi du Projet-Sens » (Salle 
Batiaz - CERM 1)     

Voir les détails : https://salonsantebienetre.ch/fr/salon-sante-
bien-etre/liste-des-conferences   

Lieu : CERM – Centre d’Expositions et de réunions 
 

Ateliers 
Post-Formation 

Cet atelier s’adresse aux anciens élèves de la formation, souhaitant affiner 
leurs connaissances sur la Psychogénéalogie et la psychosomatique. Nous 
étudions des exemples de maladies, des questions sur la façon d’aborder un 
malade, etc… 
Les sessions ont lieu une fois par mois et durent deux heures. C’est gratuit.  
Pour tout renseignement, me contacter par mail (centrephilae11@gmail.com) ou 
téléphone (+41787585749).  
 
 
Déprogrammation de l’arbre généalogique 

- Ces ateliers se déroulent sur 4 heures avec deux participants pour 
comprendre et déprogrammer des peurs, des maladies, des situations de 
mal-être … 

Pour participer, il convient d’avoir préparé un arbre généalogique.  

Moutier – Chemin des Charmilles 2  
Renseignements et inscriptions : Marie Jacquat - 078 835 38 79 
Les détails sont sur le site : www.centrephilae.com 

 

Infos :  
Une révélation bouleversante : ce n’est pas le climat qui a fait chuter le niveau 

des mers il y a 15 millions d'années. 
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Voir le document : https://www.futura-sciences.com/planete/actualites/terre-
revelation-bouleversante-ce-nest-pas-climat-fait-chuter-niveau-mers-il-y-15-

millions-annees-c7g3-128580/  
 
 
Le mois prochain :  
Éditorial. 
A. Jodorowsky : Blague ou conte  
Psychosomatique : Les conflits liés à ? (Surprise) 
La bibliothèque de psychosomatique : ? 
Programme de Psycho-Généalogie 
Actualités / Infos 

Retrouvez la lettre de Psycho-Généalogie et d’autres renseignements sur 

le site : www.centrephilae.com  
Si vous souhaitez lire les lettres précédentes, reportez-vous sur le lien suivant : 
https://www.centrephilae.com/_files/ugd/240ed8_0703c08932c7499ba0a92b0f1

96cd1d2.pdf 

 
Merci de transmettre cette lettre autour de vous. 

Si vous souhaitez voir un sujet précis être abordé dans cette lettre, n’hésitez pas à 

l’exprimer.  
Merci pour vos commentaires et vos témoignages.  
* Vous pouvez vous désinscrire par un simple mail : centrephilae11@gmail.com  
En cas de réception involontaire d’informations, vous pouvez aussi placer l’adresse mail dans 

les spams ou indésirables. 
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